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CELUI QUI EST DE DIEU ENTEND LA VOIX DE DIEU À TRAVERS LES HOMMES QU’IL ENVOIE

Prêché à Zurich le 25 mai 1986 à 14 heures 00

(Retransmis le 27 juillet 2025)

Merci beaucoup pour les cantiques. Je voudrais justement dire que le plus grand miracle qui puisse se produire sur la terre, s'est accompli à Golgotha : Notre pleine rédemption, notre délivrance et tout ce qui en fait partie s'est accompli à Golgotha.

Nous vous souhaitons tous très, très cordialement la bienvenue dans le précieux nom du Seigneur, et nous nous souhaitons mutuellement la bénédiction de Dieu.

Avant la prière, j'aimerais lire de 2 Corinthiens au chapitre 3, à partir du verset 6 jusqu'au verset 11. Puis-je vous inviter à vous lever pour cela ? Verset 6 :

« Il nous a aussi rendus capables d'être ministres d'une nouvelle alliance, non de la lettre, mais de l'Esprit ; car la lettre tue, mais l'Esprit vivifie. Or, si le ministère de la mort, gravé avec des lettres sur des pierres, a été glorieux, au point que les enfants d'Israël ne pouvaient fixer les regards sur le visage de Moïse, à cause de la gloire de son visage, bien que cette gloire fût passagère, combien le ministère de l'Esprit ne sera-t-il pas plus glorieux ! Car si le ministère qui apporte la condamnation a été glorieux, le ministère de la justice est de beaucoup supérieur en gloire.

Et, sous ce rapport, ce qui a été glorieux ne l'a point été, à cause de cette gloire qui lui est supérieure. En effet, si ce qui était passager a été glorieux, ce qui est permanent est bien plus glorieux ».

Prions.

Père céleste, nous Te remercions de tout cœur de ce que tout ceci est une réalité divine : La nouvelle alliance, l'Ancien Testament, le Nouveau Testament, la condamnation, l'acquittement, le péché, la mort, mais aussi la vie éternelle et la paix avec Dieu.

Fidèle Seigneur, Tu nous as fait passer du premier domaine au second par Golgotha. Tu nous as arraché de la mort, Tu as pris notre place et Tu as payé le prix. Nous Te remercions de tout cœur en ce jour, fidèle Seigneur. Le vendredi saint n'est pas seulement un jour de commémoration. C'est un jour historique de salut, jour où Dieu S'est réconcilié avec l'humanité. La Pâque n'est pas seulement un souvenir de la résurrection de Jésus-Christ. Seigneur, nous nous souvenons que nous sommes ressuscités avec Toi pour une vie nouvelle. Seigneur, la Pentecôte aussi n'est pas seulement un souvenir, c'est une expérience.

Ô Dieu ! Utilise ce jour pour que nous obtenions et que Tu obtiennes ce qui Te revient de droit ! Dieu fidèle, prends-nous tous, apaise-nous intérieurement, ôte toutes nos détresses, tout ce qui pèse sur nous, rends-nous frais, libres et joyeux en Ta présence.

Nous Te remercions pour ce jour, nous Te remercions de nous permettre de nous réunir, de ce que nous soyons encore dans le temps de la grâce et que Tu permettes encore aux hommes de venir à Toi. Bien-aimé Sauveur, glorifie Ton nom aujourd'hui, confirme Ta parole, accorde le salut, la guérison, la délivrance, et baptise du Saint-Esprit et de feu.

À Toi, le Dieu Tout-Puissant, soit la louange et les remerciements, la gloire et l'adoration pour l'éternité ! Amen !

Vous pouvez vous asseoir.

Chaque fois, nous sommes reconnaissants au Seigneur de pouvoir être ici pour écouter Sa précieuse et sainte parole.

En septembre, ça fera vingt ans depuis je suis venu pour la première fois ici en Suisse, à Zurich, pour proclamer le message de l'heure. Je pense que ça pourrait être l'occasion, à la fin du mois de septembre, non seulement d'écouter la parole ensemble, mais aussi d'avoir une communion intime les uns avec les autres. Et si Dieu le veut, nous vous inviterons de manière particulière pour cela. Vingt ans, c'est un long temps.

Et je regarde maintenant mes frères Werner Sieg, ils faisaient partie des deux frères qui m'ont dit un peu de temps après : « Frère Frank, il faudrait qu'il y ait au moins une fois par mois une réunion à Zurich » et j'ai directement rejeté la chose en disant : « Ce n'est pas possible ! Je dois voyager dans le monde entier ». Mais après cette conversation, cela a agi dans mon cœur ; et ainsi, depuis de nombreuses années, grâce à ton initiative, Dieu l'a mis dans ton cœur, frère Werner Sieg, de sorte que nous puissions nous réunir ici. Dieu utilise des personnes différentes pour des fins différentes, et les destine à faire ou à dire quelque chose.

Permettez-moi de lire brièvement quelques passages bibliques, afin qu'ils soient placés dans nos cœurs. Nous avons encore dans nos cœurs le souvenir des jours de Pentecôte, et nous savons que c'est précisément ce jour-là que Dieu a fait Sa demeure dans les croyants ; et c'est de cela qu'il s'agit pour nous aujourd'hui. Jésus a dit : « Encore un peu de temps et le monde ne Me verra plus mais vous, vous Me verrez » (Jean 14 : 19). Il a dit aussi : « Je serai avec vous », oui, « Je serai en vous jusqu'à la fin du monde » ; et nous croyons qu'Il a tenu parole : Dieu au-dessus de nous, Dieu avec nous, et, depuis la Pentecôte, Dieu en nous.

Je voudrais très brièvement lire quelques passages bibliques qui nous montrent la conduite du Saint-Esprit parmi les croyants. Je commence par Actes des Apôtres, le chapitre 16. Ici, il est écrit au verset 6 :

« Ayant été empêchés par le Saint-Esprit d'annoncer la bonne nouvelle en l'Asie, ils traversèrent alors la Phrygie et le pays de Galatiea ».

Des hommes ont été conduits par l'Esprit de Dieu. Nous pensons parfois que ce sont les circonstances, mais c'est peut-être l'Esprit de Dieu qui nous conduit. Plus loin, il est écrit dans la deuxième partie du verset 7 : « mais l'Esprit de Jésus ne le leur permit pas ». L'Esprit de Dieu signifie beaucoup, pour ne pas dire tout pour les croyants. L'Esprit de Dieu nous convainc de péché, Il nous conduit à la repentance, Il nous fait reconnaître le Seigneur et aussi notre condition. L'Esprit de Dieu est à la fois enseignant, consolateur, avocat, Il est devenu tout pour nous. Nous savons que ça signifie Christ en nous. Mais comme nous venons de l'entendre, cela doit devenir une réalité divine. La même vie qui était en Christ doit être en nous, la vie divine éternelle.

Je pense dans ce contexte à Lévitique chapitre 17, un passage que nous connaissons tous très bien. Lévitique chapitre 17 verset 11 :

« Car la vie de toute chair est dans le sang. Je vous l'ai donné sur l'autel, pour servir d'expiation pour vos âmes, car c'est le sang qui fait l'expiation par la vie qui est en lui ».

Dans le sang est la vie, nous venons de l'entendre, oui, nous venons d'entendre parler de la vie. En Lui était la vie, la vie divine, ici sur la terre. Il S'est révélé sous la forme de Dieu, en tant que Fils, à cause de nous, afin de pouvoir payer le prix pour nous dans Son corps de chair. Je vais vous montrer que c'était le sang divin qui a coulé pour nous à la croix de Golgotha. Actes des apôtres, chapitre 20, nous sommes au verset 28 :

« Prenez donc garde à vous-mêmes, et à tout le troupeau sur lequel le Saint-Esprit vous a établis surveillants, pour paître l'Église de Dieu, qu'il s'est acquise par son propre sang ».

Dans ce sang divin de notre Seigneur se trouvait la vie divine ici sur la terre, et c'est pourquoi il est écrit : « En Lui était la vie, et la vie était la lumière des hommes » (Jean 1 : 4), et c'est pourquoi il est écrit : « Celui qui a le Fils a la vie éternelle ; celui qui n'a pas le Fils de Dieu n'a pas la vie » (1 Jean : 5 : 12).

Nous avons lu dans Lévitique chapitre 17 que le sang a été donné sur l'autel pour servir d'expiation par la vie qui était en lui. Et, si nous appliquons cela au sang de Jésus-Christ, cela signifie ce qui suit : Dans ce sang divin, il y avait la vie divine pour engendrer une race divine de fils et de filles de Dieu par la nouvelle naissance, car chaque semence se reproduit selon son espèce. Tout comme nous venons tous d'Adam et d'Ève de manière terrestre, spirituellement nous sommes tous issus du second Adam, et celui-là c'est Jésus-Christ, notre Seigneur.

Paul a parlé de la race divine, nous l'avons considéré plusieurs fois, ça se trouve dans Actes 17 verset 29, il est dit : « Ainsi donc, étant la race divine… ». Nous sommes extérieurement des hommes, des êtres humains c'est vrai, mais Jean écrit : « Ce que nous serons n'a pas encore été manifesté, mais lorsque cela sera manifesté, nous serons semblables à Lui », des fils et des filles légitimes de Dieu, à l'image de Jésus-Christ, notre Seigneur. Nous pouvons le lire dans l'épître de Pierre, où il dit que nous sommes un sacerdoce royal, la race élue. Et, s'il vous plaît, nous ne voulons pas nous contenter de l'écouter ou de le lire, mais nous voulons le recevoir dans nos cœurs et le croire. Je lis dans 1 Pierre chapitre 2, à partir du verset 7. Ici il est écrit :

« L'honneur est donc pour vous, qui croyez. Mais, pour les incrédules, la pierre qu'ont rejetée les bâtisseurs est devenue la pierre angulaire, et ainsi une pierre d'achoppement et un rocher de scandale. Ils se heurtent à elle pour n'avoir pas cru à la parole, et c'est à cela qu'ils sont destinés.

Vous, au contraire, vous êtes la race élue, le sacerdoce royal, la nation sainte, le peuple acquis, afin que vous proclamiez les vertus de celui qui vous a appelés des ténèbres à son admirable lumière, vous qui autrefois n'étiez pas un peuple, mais qui êtes maintenant le peuple de Dieu, vous qui n'aviez pas obtenu miséricorde, et qui maintenant avez obtenu une miséricorde abondante ».

Ça, ça nous appartient, ça se rapporte à nous qui sommes devenus croyants. À Golgotha, comme le frère Branham l'exprime clairement dans une prédication, la vie divine a été libérée lorsque le sang a été déversé pour la réconciliation ; et ce sang divin a été placé sur le trône de la grâce afin que nous puissions nous approcher avec un cœur sincère du trône de la grâce ; mais, à la Pentecôte, la vie divine est revenue sur la troupe rachetée par le sang. Le sang de la réconciliation est sur le trône de grâce, mais la vie de celui qui nous a réconcilié avec Lui-même par le sang, cette vie est revenue dans les croyants, ainsi la vie était en Lui et cette même vie est maintenant en nous. Qu'est-ce que Paul écrit ? Car en lui nous avons la vie, le mouvement et l'être (Actes 17 : 28). Fils et filles de Dieu. Christ le premier-né parmi plusieurs frères, comme je viens de le dire, Il est devenu semblable à nous afin que nous puissions devenir semblable à Lui.

Dans 1 Corinthiens au chapitre 2, il y a une parole merveilleuse. Qu'est-ce que j'ai dit ? Je voulais dire 2 Corinthien chapitre 1, ici il est écrit aux versets 21 et 22 :

« Et celui qui nous affermit avec vous en Christ, et qui nous a oints, c'est Dieu, lequel nous a aussi marqués de son sceau et a mis dans nos cœurs l'Esprit comme gage ».

L'Esprit est la vie. Nous y reviendrons dans un instant. L'Esprit sonde toutes choses, même les profondeurs de la divinité. Et si en ce temps nous avons entendu les plus grands mystères de Dieu et qu'ils nous ont été révélés, c'est uniquement par la révélation de l'Esprit. Personne ne pourrait par lui-même pénétrer les mystères de Dieu, mais l'Esprit conduit dans la vérité, et la parole est la vérité. Ainsi, l'Esprit de Dieu est la vie de Dieu en nous.

Regardez, vous pouvez le lire dans Pierre, vous pouvez le lire dans 1 Pierre chapitre 3, Christ est mort, Il est mort selon la chair, comme il est écrit au verset 18 ; au verset 19 il est écrit : « En Esprit il est aussi descendu prêcher aux esprits en prison ». Le sang a été versé, le corps a été mis dans le tombeau, et en Esprit, Il est descendu et a prêché aux esprits en prison, puis l'Esprit est entré dans le corps. Et nous savons que le sang a été placé sur le trône de grâce. Cette vie divine libérée qui était ici sur la terre sous forme de Jésus-Christ, le Fils de Dieu, cette vie a été libérée pour être en tous les fils et toutes les filles de Dieu qui ont été rachetées par Son sang et réconciliées avec Dieu. Pouvons-nous dire amen à cela ?

Ça, c'est le mystère ! Non pas une connaissance, non pas un enseignement, mais la vie divine, puis ensuite vient l'enseignement, puis vient la révélation prophétique, puis vient toutes les autres choses qui nous sont précieuses et qui ont de la valeur à nos yeux ; mais d'abord la vie divine. À quoi nous servirait tout l'enseignement sur les mystères les plus élevés, les plus profonds de Dieu et de Sa parole, si nous ne sommes pas devenus participants de Sa nature ? Et Pierre écrit également une parole merveilleuse dans 2 Pierre chapitre 1, voici ce qui est dit dans la deuxième partie du verset 4. 2 Pierre chapitre 1 verset 4, deuxième partie :

« Afin que par elle vous deveniez participants de la nature divine ».

Nous parlons de la race divine, nous parlons des frères et des sœurs, des hommes nés de Dieu. Et je l'ai déjà dit à plusieurs reprises ici : Je ne veux pas seulement avoir prêché. Je veux vous voir tous auprès du Seigneur, le jour où Jésus-Christ reviendra ; car, voyez-vous, ma joie ne serait pas complète si je ne revoyais pas ceux que j'ai aimés ici sur la terre. C'est peut-être un mystère que je ne comprends pas moi-même ; mais, vous savez que Dieu nous a aimés. « Dieu a tant aimé le monde », nous le savons tous, et nous savons aussi qu'il est écrit dans l'épître de Jean que quiconque est né de Dieu aime Dieu et aime Ses enfants. C'est écrit dans 1 Jean au chapitre 5 au verset 1. Il est écrit 1 Jean chapitre 5 verset 1 :

« Quiconque croit que Jésus est l’oint de Dieu, celui-là est né de Dieu, et quiconque aime son Père aime aussi ses enfants ».

Si Dieu est ton Père et que Dieu est mon Père, si tu L'aimes et que je L'aime, alors nous aimons les uns les autres en tant qu'enfants de Dieu, car nous avons tous le même Père céleste, et nous formons une grande famille. Mais, je vais encore un peu plus loin : Lorsque frère Branham était encore parmi nous, il a été transporté au paradis et a simplement vu les choses glorieuses qui s'y trouvent. Il lui a été dit entre autres : « Tous ceux que tu as aimé et qui t'ont aimé, Dieu te les a donnés ici ». C'est un mystère, l'amour de Dieu révélé en Christ, manifesté en Christ.

Maintenant, nous avons reçu le ministère de la réconciliation. Paul l'écrit dans 2 Corinthiens 5 verset 20 : « Et nous vous supplions au nom de Christ : laissez-vous réconcilier avec Dieu » ; et le prophète Ésaïe l'avait déjà proclamé : « Qu'ils sont beaux les pieds de ceux qui annoncent la bonne nouvelle et la paix ». Pendant le ministère de Paul et de tous les autres hommes de Dieu jusqu'à frère Branham, il y a toujours eu deux choix : Les uns ont aimés de tout leur cœur, et les autres ont haïs de tout leur cœur. On ne peut pas l'expliquer, mais c'était ainsi, et les temps n'ont pas encore changé. Quand j'ai entendu frère Branham dire cela à l'époque, je me suis dit en silence : « Si tel est le cas, alors j'y serais certainement car j'aime mon Seigneur et Sauveur de tout mon cœur, et j'ai aimé aussi frère Branham de tout mon cœur ».

Beaucoup disent : « J'aime Dieu ! », et, qu'est-ce qu'ils font de ceux qu'Il envoie ? Qu'est-ce qu'ils font de Ses prophètes ? On se moque d'eux, on les rejette ! On ne peut pas aimer Dieu et rejeter ceux qu'Il envoie et s'opposer à eux, non. Celui qui est de Dieu écoute la voix de Dieu à travers ceux qu'Il envoie. Dieu a toujours eu besoin des hommes par lesquels Il a parlé, et il en est encore ainsi aujourd'hui.

Il y avait des gens, je les ai vus et entendus personnellement, des personnes qui haïssaient de manière mortelle frère Branham, sans raison, absolument sans raison ; et Jean l’écrit à nouveau dans sa lettre : « N'aimait pas à la manière de Caïn, qui était du malin et qui a tué son frère ». Il existe deux sortes d'amour, mais, nous voulons avoir l'amour divin. Dieu nous a aimés, nous L'aimons ! Il nous a envoyé Sa parole.

Et je suis sincère : Je remercierai de tout cœur lorsque je verrai dans la gloire tous les prophètes et tous les apôtres qui ont dû nager à contre-courant, subir des persécutions jusqu'à la mort, pour porter la semence de la parole de Dieu, car c'est grâce à eux que nous avons l'Ancien et le Nouveau Testament. Et d'ailleurs, le Seigneur a dit, je vous le lis dans l'évangile de Jean, ça devrait être au chapitre 13, le Seigneur dit une parole particulière, oui, Jean chapitre 13 verset 20 :

« En vérité, en vérité, je vous le dis, celui qui reçoit celui que j'aurai envoyé me reçoit, et celui qui me reçoit, reçoit celui qui m'a envoyé ».

C'est simplement une réaction divine en chaîne : Ceux qui aimaient Jean Baptiste, qui écoutaient sa parole, qui acceptaient son message, ont ensuite accepté Jésus-Christ, puis ont continué avec Paul et avec les autres apôtres. Dieu a Son chemin avec Son peuple jusque dans nos jours, et l'amour de Dieu a été répandu dans nos cœurs par le Saint-Esprit, et l'amour de Dieu est l'amour de la vérité.

Nous lisons encore plus dans Actes des Apôtres chapitre 2, il y a un passage que nous connaissons tous très bien et qui se rapporte en fait au jour de la Pentecôte qui vient de passer. Mais, peut-être que ce jour est encore devant nous en tant qu'expérience. Qui croit encore que Dieu a répandu Son Esprit toute chair ? Et aussi certain qu'il y a eu une pluie de la première-saison, aussi certain il y aura une pluie de l'arrière-saison ! Aussi certain que la pluie de la première-saison fut au commencement par une effusion puissante du Saint-Esprit, aussi certain la pluie de l'arrière-saison tombera juste avant la moisson. C'est pourquoi il est écrit dans Zacharie au chapitre 10 au verset 1 : « Demandez au Seigneur la pluie au temps de la pluie de l'arrière-saison ». Ici, dans Actes des Apôtres chapitre 2, nous lisons verset 1 :

« Le jour de la Pentecôte, ils étaient tous ensemble dans le même lieu. Tout à coup, il vint du ciel un bruit comme celui d'un vent impétueux, et il remplit toute la maison où ils étaient. Des langues, semblables à des langues de feu, leur apparurent, séparées les unes des autres, et dont une se posait sur chacun d'eux. Et ils furent tous remplis du Saint-Esprit, et se mirent à parler en d'autres langues, selon que l'Esprit leur donnait de s'exprimer ».

Ainsi, il ne s'agissait pas seulement d'un vent ou d'un bruit, mais de l'effusion du Saint-Esprit. Le feu de Dieu a touché ces personnes, et dès lors, ils ne parlaient plus avec deux langues ; dès lors, leurs langues avaient été mises au service de Dieu, imprégnées du feu divin ; ils furent oints d'une onction sacrée afin de pouvoir désormais proclamer les grandes œuvres de Dieu avec cette langue purifiée et imprégnée du feu divin.

La même chose est disponible pour nous. Le feu divin purifie et imprègne nos langues. Dieu sait que nous avons parfois des dérapages et que même, en tant que croyants, nous parlons parfois avec deux langues. Cela ne doit plus être ainsi. Que Dieu, dans Sa grâce, vienne sur nous en une heure véritable d'abandon et de sacrifice total et de consécration, afin que nous ressentions Sa présence, que nous prenions conscience que Dieu ne peut pas seulement être au-dessus de nous, autour de nous ou avec nous, mais qu'Il veut habiter en nous, par la foi en Jésus-Christ notre Seigneur ; et à ce moment-là, Christ deviendra en nous l'espérance de la gloire, la puissance de Dieu, la puissance de la résurrection, la puissance du salut, la puissance de guérison, la puissance vivifiante, libératrice, rédemptrice de Dieu, afin de nous placer sur les lieux élevés, et de nous renouveler par le bain de la nouvelle naissance, par la puissance du Saint-Esprit. C'est ainsi que la vie divine revient dans la troupe rachetée par le sang.

Et, de même que la vie divine était en Christ, qu'elle s'est manifestée en Lui et par Lui, de même à la fin, cette même vie divine sera dans l'épouse de Christ et se manifestera par elle.

Savez-vous à quoi j'ai pensé récemment ? Je me suis dit qu'il faudrait prier davantage pour les malades ; et soudain, j'ai eu envie de voir comment le Seigneur l'avait fait, s'Il avait fait de longues prières pour les malades. Lisez les saintes Écritures, et vous serez étonné de voir comment notre Seigneur guérissait les malades : Il prononçait la parole, et la chose s'accomplissait ! Il demandait : « Que veux-tu que Je fasse pour toi ? », et le lépreux a dit : « Maître ou Seigneur, je veux être pur », et le Seigneur dit « Sois pur » et il était purifié ! C'était la parole de l'autorité divine, prononcée par la puissance de l'Esprit.

Bien-aimés, je crois que ce temps reviendra et doit revenir, que ce ne seront pas de longues prières mais, par la prédication, la foi grandira en nous afin que nous puissions dire en toute vérité aux malades : « Tu es guéri », car nous croyons déjà depuis un certain temps, comme la Bible le dit et comme on peut le lire dans Ésaïe 53, qu’Il a été blessé pour nos péchés, brisé pour nos iniquités et le châtiment qui nous donne la paix est tombé sur Lui, et par Ses meurtrissures nous sommes guéris. Oui, ça ce n'est pas l'avenir, mais c'est le passé.

Si nous disons aux malades avec foi : « Recouvre la santé ! » ou : « Soit guéri ! », alors nous n'avons rien fait de mal. Nous avons seulement dit dans la foi ce que Dieu nous a déjà dit dans Sa parole. Et, nous devons apprendre à maîtriser le langage biblique. Avant que cela puisse se produire, Dieu doit nous maîtriser, toi et moi, moi et toi, de sorte que nous puissions dire, comme notre Seigneur l'a dit et comme vous pouvez lire dans l'évangile de Jean chapitre 5 verset 19 : « Le Fils ne peut rien faire de lui-même, il ne fait que ce qu'il voit faire au Père ; et tout ce que le Père fait, le Fils le fait aussi ».

Dieu n'a pas besoin de personnes capables de tout faire ! Dieu a besoin des personnes qui se soumettent à la conduite du Saint-Esprit, des personnes qui, conduits par le Saint-Esprit, reçoivent par inspiration divine ce qu'elles doivent dire dans un cas particulier. Ainsi, il s'agit d'une conduite et d'une inspiration directe du Saint-Esprit.

Ne croyez pas que le temps viendra où nous pourrons aller au cimetière autant de fois que nous voulons pour ressusciter un mort, puis aller ici et aller là, dans les rues, et faire ce que bon nous semble. Non, ce ne sera pas ainsi. Mais le Seigneur bâtit Son Église, et dans cette Église, Il a placé des ministères et des fonctions, des dons et des tâches par la puissance de Dieu, la puissance du Saint-Esprit, afin que le corps du Seigneur puisse accomplir cette tâche immense. C'est pourquoi il est nécessaire que nous ayons ces heures de préparation.

Je suis convaincu que chaque service divin compte et est nécessaire pour construire petit à petit et pas à pas, établir sur le fondement saint de la foi, jusqu'à ce que nous parvenions à l'unité de la foi et de la connaissance du Fils de Dieu, et que nous puissions alors aller de l'avant dans la foi, dans l'harmonie, dans l'amour et dans tout ce qui en fait partie.

Vous connaissez tous la prédication dans laquelle frère Branham a vu que l'épouse était sortie du pas et où il a réussi à la ramener à marcher au même pas. Ainsi, à la fin, l'Église du Dieu vivant sera en parfaite harmonie avec les paroles de Dieu et sous la conduite du Saint-Esprit. Au fond de moi je m'en réjouis, car je sais que Dieu, dans Sa dignité, dans Sa majesté, mènera Son œuvre à bien en dignité et en majesté, non pas dans la défaite, mais dans la plus grande victoire et le plus grand triomphe de tous les temps. La puissance de la résurrection de Jésus-Christ, cette même puissance sera à nouveau manifestée au travers du corps du Seigneur. C'est la même vie, et c'est pourquoi le même fruit, c'est-à-dire les mêmes résultats, doivent être manifestés par la grâce de Dieu.

Encore deux passages bibliques qui m'ont été si précieux ces derniers jours, qui parlent de la grâce de Dieu ; et avec ces passages nous arriverons à la conclusion. Éphésiens chapitre 2, du verset 4 jusqu'au verset 9 :

« Mais Dieu, qui est riche en miséricorde, à cause du grand amour dont il nous a aimés, nous qui étions morts par nos offenses, nous a rendus vivants avec Christ ».

Arrêtons-nous ici un instant. Aux yeux de Dieu, cela s'est produit à la croix de Golgotha mais, il se peut que toi tu l'acceptes aujourd'hui et que tu l'expérimentes aujourd'hui, mais cela s'est produit déjà à l'époque, et puis, bien sûr, par la résurrection. Il est écrit dans la suite verset 5 : « Car c'est par grâce que vous êtes sauvés », pas : « vous serez sauvés » mais « vous êtes sauvés », c'est une œuvre de rédemption parfaite et accomplie. Au verset 6 il est écrit :

« Il nous a ressuscités avec Jésus-Christ, et nous a fait asseoir avec Lui dans les lieux célestes, afin de montrer dans les siècles à venir l'infinie grandeur de sa grâce par sa bonté envers nous en Jésus-Christ. Car c'est par la grâce que vous êtes sauvés, par le moyen de la foi. Et cela ne vient pas de vous, non, c'est le don de Dieu ».

Pour un don, nous avons juste besoin de remercier. Lisons encore un autre passage qui est encore plus puissant, dans 2 Timothée chapitre 1 verset 9 :

« Il nous a sauvés, et nous a appelé par une sainte convocation, non à cause de nos œuvres, mais selon son propre dessein, et selon la grâce qui nous a été accordée en Jésus-Christ avant les temps éternels, mais qui a été manifestée maintenant par l’apparition de notre Sauveur Jésus-Christ ».

Que dites-vous de ça ? Ainsi, pas seulement aujourd'hui ou demain, mais Il nous a choisi selon Son dessein, selon Son conseil, selon Sa préscience avant la fondation du monde, connu avant la fondation du monde, car Dieu savait qui croirait et qui ne croirait pas, qui accepterait et qui refuserait ; et c'est pourquoi Il nous a accordé Sa grâce en Jésus-Christ depuis toute éternité ! Oui, ça, ça dépasse notre compréhension ! Mais Dieu ne planifie pas seulement aujourd'hui ou demain : Dieu a fait Son plan avant la fondation du monde ! Et je n'ai qu'un seul souhait, celui de faire partie du plan de Dieu en ces jours, être intégré dans Son plan, dans Sa volonté, dans Ses promesses, dans la réalisation de tout ce qu'Il a promis, et avoir part à ce que Dieu fait maintenant.

Ayant entendu les promesses, nous pouvons dire avec toute conviction que nous aurons aussi part à leur réalisation, car ce que Dieu nous a promis, Il l'accomplira certainement. Ce qu'Il a dit à Moïse, Il l'a tenu ; ce qu'Il l'a dit à Josué, Il l'a tenu. Il a tenu toutes Ses promesses, et toutes les promesses de Dieu sont oui et sont amen par Jésus-Christ, notre Seigneur, par nous, pour la gloire de Dieu.

Il nous a envoyé un prophète, et nous n'avons pas honte que Dieu ait établi des prophètes, des pasteurs, des enseignants, des évangélistes et ainsi de suite dans l'Église. Aujourd'hui, tous ne connaissent que les évangélistes. Si on leur parle d'un ministère prophétique, ils tombent de leur chaise ou ils s'énervent. Oui, on ne comprend pas, mais ces mêmes personnes veulent que nous les écoutions, alors qu'elles peuvent parler pendant des heures de l'évangéliste de leur choix, de l'évangéliste tel qui a fait ceci et cela, et là il s'est passé ceci et cela ! Ils peuvent tous en parler et pourquoi pas ? Mais je vais un pas plus loin : Pourquoi veut-on nous contester le droit divin de témoigner de ce que Dieu a fait de manière puissante par le ministère d'un prophète ? Vous savez ce que je veux dire par là. Dieu prend les sages dans leur propre ruse et les rend fous. Le Seigneur dit : « Voici je vous envoie des scribes et des prophètes, et vous leur ferez ceci et cela ». Mais il y a aussi des gens qui les écoutent, qui les prennent à cœur et qui sont obéissants à ce qui leur a été dit.

Que ce soit la partie évangélique, la partie doctrinale, la prophétie biblique, quoi que ce soit, nous voulons que tout ce qui fait partie du conseil de Dieu, chaque parole, chaque domaine, chaque promesse, chaque expérience, que Dieu nous l'accorde à tous par grâce. Je sais qu'Il le fera, car Il a fait la promesse. Celui qui a fait la promesse est fidèle, et Il le fera. Il est fidèle pour l'accomplir.

Loué et glorifié soit Son saint nom !

Levons-nous et prions.

Devant Dieu dans la prière silencieuse, permettez-moi de transmettre l'appel du Seigneur : S'il y a certains parmi nous qui n'ont pas encore pris leur décision de servir le Seigneur, de le suivre, d'être là pour Lui, de le recevoir afin de passer du statut d'enfant d'homme à celui d'enfant de Dieu, si vous voulez que nous nous souvenions de vous dans la prière, alors levez brièvement la main, et rabaissez-la. S'il y a parmi nous, oui, merci, merci, que Dieu vous bénisse, merci, merci, que Dieu vous bénisse, prions.

Père céleste, nous Te remercions de tout cœur de ce que Tu appelles, pardonne, sauve et bénis Tes hommes. Seigneur fidèle, tout comme Tes prophètes ont été incompris, c'est ainsi que tous ceux qui ont cru à un message prophétique seront incompris, peu importe quand et par qui ce message a été transmis. Fidèle Seigneur, nous l'acceptons volontiers. Une chose est certaine, c'est que Tu nous comprends et Tu nous aimes ; et par Ta grâce, nous pouvons dire que nous Te comprenons aussi et que nous pouvons T'aimer. Dieu fidèle, il est presque présomptueux de notre part de l'exprimer ainsi, cependant c'est vrai : nous T'avons entendu, nous T'avons compris. Tu as placé Tes promesses pour notre temps sur le chandelier.

Fidèle Seigneur, en Toi était la vie, et la vie était la lumière des hommes. Maintenant Ta vie est en nous, elle a été placée en nous. Que la vie divine en nous et à travers nous soit désormais la lumière des hommes ! Fidèle Seigneur, Tu nous dis : « Sois lumière », car Ta lumière est venue ; et Tu ajoutes : « Ceux qui étaient dans les ténèbres ont vu une grande lumière ». Tu dis dans le sermon sur la montagne : « Vous êtes le sel de la terre et la lumière du monde ». Seigneur fidèle, nous ne pouvons pas le comprendre ! Ce ne sont pas dans nos capacités, mais c'est Toi qui es en nous l'espérance de la gloire ! Tu es lumière, Tu es vie, Tu es vérité, Tu es tout en tout.

Fidèle Seigneur, je Te remercie pour ces dernières semaines, pour ces derniers jours. Ô Dieu, je Te remercie de ce que Ton Esprit agit avec puissance sur toute la terre. Maintenant, Tu as mis dans nos cœurs le courage et la foi pour que nous puissions prier ici pour l'Europe centrale. Par Ta puissance, par l'action de Ton Esprit, par Ta parole et par Ton sang, fais qu'il se passe quelque chose d'extraordinaire, Seigneur, que nous puissions dire avec étonnement que cela n'a jamais été le cas.

Dieu fidèle, Tu ne seras pas confus ! Tu ôteras toute honte comme l'a dit le prophète Ésaïe, ou plutôt, comme Tu l'as dit par sa bouche. Les bavards et les imposteurs partiront honteux, mais Toi, Tu seras glorifié parmi Ton peuple. Dieu fidèle, qui sommes-nous pour avoir entendu Tes paroles en ces jours, pour y avoir cru et pour avoir été scellé par le Saint-Esprit pour le jour de la rédemption de notre corps !

Fidèle Seigneur, nous avons encore les requêtes. Que l’onction saint et le feu divin descendent sur Tes fils et Tes filles, afin que nous puissions prononcer les paroles de Dieu au nom du Seigneur, sous l'inspiration du Saint-Esprit, et que cela s'accomplisse sous nos yeux pour la gloire de Ton nom.

Seigneur, nous ne pouvons pas faire autrement que de croire que la fin sera comme le commencement, la promesse s'accomplira : « Vous aussi, vous ferez les œuvres que J'ai faites et vous en ferez même de plus grande, car je vais vers le Père ». Si Ta bouche sainte ne l'avait pas prononcée, qui pourrait le comprendre ? Mais maintenant nous pouvons le croire et nous le verrons s'accomplir, car l'Écriture ne peut pas être brisée même si le ciel tombait. Ta parole ne me décevra jamais.

Seigneur, nous mettons notre confiance en Toi et en Ta sainte parole, et nous Te remercions déjà de tout accomplir de manière glorieuse. Loué et glorifié soit Ton merveilleux et saint nom de Jésus ! Alléluia ! Amen !
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